A 


r» 


; t 


CONSEIL  D’ETAT 

DUR 


Qui  cajje  éf  annulle  l Arrêté  de  la  Chambre 
des  Vacations  du  Parlement  de  Rouen , du  6 
de  ce  mois . 


Du  p Novembre  1785». 

Extrait  des  Regiflres  du  Confeil  d’ État. 

Sur  le  compte  qui  a été  rendu  au  Roi , d’un  arrêté  pris 
par  la  Chambre  des  Vacations  du  Parlement  de  Rouen» 
le  6 du  préfent  mois  , en  enregidrant  les  Lettres  patentes» 
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portant  prorogation  de  ladite  Chambre  des  Vacations  , 
Sa  Majesté  n’a  pu  voir  qu’avec  autant  de  furprifè  que  de 
mécontentement , que  ladite  Chambre  fe  feroit  permis  , 
avec  les  expreffions  & fous  les  apparences  de  zèle  pour 
le  fervice  du  Roi  & d’amour  pour  fa  Perfonne , d’unir  au 
témoignage  de  fa  fidélité  , les  affertions  les  plus  capables 
d’exciter  la  fermentation,  d’égarer  l’efprit  de  fesfidèles  Sujets, 
& de  répandre  des  doutes  fiir  fes  principes  & fur  fon  union 
intime  avec  l’Affemblée  Nationale  ; union  dont  dépend  le 
bonheur  de  fes  Peuples  & là  profpérité  de  l’Empire.  Et  Sa 
Majesté  jugeant  néceflàire  de  diffiper  toute  incertitude  fiir 
des  objets  auffi  effentiels  : Ouï  le  rapport  ; le  Roi  étant 
en  son  Conseil  , a caffé  & annullé  , caffe  &annulle  l’arrêté 
de  la  Chambre  des  Vacations  du  Parlement  de  Rouen,  du  6 
de  ce  mois  ; & lui  fait  très-expreffes  inhibitions  & défenfes 
d’en  faire  à l’avenir  de  femblables.  Et  fera  le  préfent  Arrêt 
imprimé , publié  & affiché  par-tout  où  befoin  fera.  Fait  au 
Confeil  d’Etat  du  Roi , Sa  Majefté  y étant , tenu  à Paris  le 
neuf  novembre  mil  fept  cent  quatre-vingt-neuf. 

Signé  de  Saint-Priest. 


^^llllln■llM— Ba— —a— — — ■ himiib— paata— ^ — — ■ «a— am 

A PARIS,  DE  L’IMPRIMERIE  ROYALE.  1789. 


